
LA LETTRE 
DES LEGS

 Legs, donations et assurances-vie

Pendant 26 ans, de 1983 à 2009, les provinces du nord et de 
l’est du Sri Lanka ont été ravagées par la guerre, faisant 72 000 
morts et plus de 140 000 personnes portées disparues. Beaucoup 
de femmes se retrouvent seules ou abandonnées et sont victimes 
de multiples formes de discrimination. 

Au Sri Lanka, ce sont les 
populations qui travaillent 
dans les plantations et dans 

le nord qui sont les plus vulnérables 
et connaissent les conditions de 
vie les plus pauvres. Un grand 
nombre de familles vivent dans 
des conditions très dures sans 
eau ni électricité et n’ont qu’un 
accès très limité à l’éducation et 
à la santé. Sans compter les tabous 
qui sont également des obstacles 
pour les femmes et jeunes filles 
dans l’accès aux services de santé 
sexuelle et reproductive. 

Grossesses précoces,  
abus sexuels, violences…
Cette situation fait que près de 
10 % des adolescentes, vivant 

dans ces zones, sont enceintes 
avant l’âge de 19 ans. De même,  
l’avortement n’étant pas légalisé, 
environ 1 000 avortements illégaux 
sont pratiqués chaque jour dans 
des conditions de grande insécu-
rité dans l’ensemble du Sri Lanka. 
Quant aux maladies sexuellement 
transmissibles, dont le VIH, elles 
représentent 100 000 à 200 000 
nouveaux cas chaque année.
Dans cet environnement, les 
femmes et les adolescentes sont 
les premières victimes des diffi-
cultés d’accès aux soins. Elles 
manquent cruellement d’informa-
tions, sont confrontées à des 
grossesses précoces et non dési-
rées, ainsi qu’à des abus sexuels 
et des violences liées au genre.

S’ADAPTER  
AUX CONVULSIONS 
DU MONDE
Situation alimentaire 
dramatique au Nigeria  
à la suite de 7 années de 
conflit, génération entière 
en passe d’être sacrifiée 
au Yémen par des années 
de guerre, nombre de 
migrants atteignant 3 % de 
la population mondiale… 
la multiplication des crises 
humanitaires implique une 
augmentation de nos 
actions de solidarité. 
Nous devons en 
permanence nous adapter 
aux convulsions du 
monde, agir dans les pays 
de plus en plus nombreux 
à être confrontés à la 
guerre, développer de 
nouveaux programmes, 
intervenir pour la santé 
des plus faibles.
Mais si la croissance de 
nos actions est 
nécessaire, elle n’est 
possible que grâce au 
soutien sans faille de nos 
donateurs et notamment 
de ceux qui envisagent ce 
geste magnifique du legs, 
de la donation ou de 
l’assurance-vie.
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LA SITUATION DES  
FEMMES AU SRI LANKA

6 à 8% des adolescentes tombent 
enceintes avant l’âge de 19 ans

1grossesse sur 2 est avortée

Environ 1 000 avortements illégaux 
ont lieu chaque jour

On compte 100 000 à 200000 
nouveaux cas d’infection sexuellement 
transmissible chaque année

CHIFFRES CLÉS

LA VIE DES MISSIONS
 APPORTER UNE RÉPONSE MÉDICALE URGENTE DANS LE NORD DU NIGERIA

Dans le nord du Nigeria, les populations touchées par les 7 
années de conflit ont un besoin urgent de protection, d’abris, 
de nourriture, ainsi que d’accès à la santé et à l’éducation. 

Depuis février 2016, l’État de Borno 
et la ville de Maiduguri subissent 
une insécurité alimentaire extrême. 
Dans cette région qui ne compte 
que 4 médecins pour 100 000 per-
sonnes et où la mortalité des femmes 
et des enfants a explosé, Médecins 

du Monde veut apporter une réponse 
urgente en termes de soins de base, 
de services de nutrition, de santé 
sexuelle et reproductive, ainsi que 
de soutien psychologique aux 
populations déplacées et à celles 
qui les accueillent.

Pour leur venir en aide, les équipes 
de Médecins du Monde ont un 
grand besoin du soutien des dona-
teurs pour renforcer leurs liens avec 
leurs deux nouveaux partenaires 
sur le terrain : Human Development 
Organisation (HDO) et Family 
Rehabilitation Centre (FRC). 

Depuis 2015, Médecins du Monde 
intervient pour améliorer l’accès 
à la planification familiale, amé-
liorer le dépistage des maladies 
sexuellement transmissibles et 
pour renforcer l’aide aux victimes 
de violences liées au genre dans 
les provinces du nord et du centre 
du pays. 

Un focus sur les plus jeunes
L’objectif est de diminuer les 
grossesses non désirées et les 
avortements illégaux à risque en 
apportant une meilleure éducation 
sexuelle aux jeunes et aux couples 
non mariés et en leur facilitant 
l’accès au planning familial et aux 
méthodes contraceptives.
Au cours des trois prochaines 
années, Médecins du Monde veut 
intensifier ses actions de santé 
sexuelle et reproductive, ainsi que 
de contraception et de prévention 
des infections sexuellement trans-
missibles, avec un focus sur les 
plus jeunes.

Prendre en charge  
les victimes de violences  
liées au genre
Le projet prévoit des formations 
pour les volontaires communau-
taires et les enseignants afin de 
mieux identifier et prendre en 
charge les personnes victimes de 
violence.
Avec nos partenaires sur le  
terrain et avec le soutien de nos 
donateurs, nous voulons égale-
ment aller au-devant des victimes 
de violences liées au genre et 
améliorer leur prise en charge  
par les structures médicales 
existantes.

MAIDUGURI

F A I R E  U N  L E G S  À  M É D E C I N S  D U  M O N D E ,  C ’ E S T  P R O L O N G E R  S O N  E N G A G E M E N T .  L É G U E Z  N O U S  V O S  V O L O N T É S . 
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QUESTIONS/RÉPONSES
TOUT CE QUI EST BON À SAVOIR

LA VIE DES MISSIONS
 APPORTER UNE RÉPONSE MÉDICALE URGENTE DANS LE NORD DU NIGERIA

www.medecinsdumonde.org

IN MEMORIAM

J’ai souscrit il y a plusieurs 
années un contrat 
d’assurance-vie en cochant 
la clause bénéficiaire au profit 
de « mes héritiers », que cela 
signifie-t-il et comment faire 
pour la modifier au profit de 
Médecins du Monde ?

Le contrat d’assurance-vie 
est souvent plus considéré 

comme un placement financier 
qu’un outil de transmission. C’est 
pour cela qu‘une autre clause que 
«mes héritiers» n’est pas toujours 
envisagée lors de sa souscription. 
Il est alors utile d’y réfléchir  
lorsqu’on pense à sa succession. 

Si vous n’avez pas rédigé de  
testament, « mes héritiers » sont 
ceux prévus par la loi, comme pour 
votre succession, c’est-à-dire votre 
famille plus ou moins éloignée 
selon les cas, voire l’Etat. 

Si vous avez décidé de choisir vos 
héritiers en rédigeant un testament 
– dans la limite de ce que prévoit 
la loi – , « mes héritiers » désigne le 
ou les légataires universels si vous 
en avez institués, à défaut tout 

dépendra de la rédaction du tes-
tament. 

Ainsi, rien ne vous empêche 
d’individualiser l’attribution de 
votre contrat d’assurance-vie, que 
vous ayez ou non établi un testa-
ment, en rédigeant expressément 
la clause. 

Si vous décidez de l’attribuer à 
Médecins du Monde, il vous suf-
fit de préciser, par écrit, à votre 
banque ou compagnie d’asurance 
que le contrat nº… souscrit le… 
a désormais pour bénéficiaire 
Médecins du Monde, 62 rue 
Marcadet, 75018 Paris. 

Veillez à ce qu’on vous accuse 
réception par écrit de cette modi-
fication pour vous assurer de son 
parfait enregistrement.

Dans tous les cas, nous vous 
recommandons d’évoquer avec 
votre notaire la globalité de la 
transmission de votre patrimoine 
afin de vous assurer qu’il n’y aura 
pas de difficulté pour l’exécution 
parfaite de vos volontés et que 
vous restiez bien dans le cadre de 
la législation.

Merci à nos centaines de bienfaiteurs  
qui ont fait un legs en notre faveur.

Comme chaque année, à l’occa sion 
de la Toussaint, Médecins du 
Monde souhaite rendre hommage 
à l’ensemble de ses bienfaiteurs. 
Nous le faisons notamment par 
des annonces dans la presse régio-
nale et nationale.
Depuis notre création, ce sont 
plusieurs centaines de bienfaiteurs 

qui ont choisi de nous soutenir 
par un legs.
Nous  tenons  encore  i c i  à  
témoigner notre plus profonde 
grat i tude à l ’égard de ces  
p e r s o n n e s  q u i  o n t  v o u l u  
continuer à aider les plus pauvres 
et défavorisés au-delà de leur 
propre vie.

VOUS AVEZ D’AUTRES QUESTIONS ? 

Notre équipe est à votre entière dis-
position pour vous informer et vous 
accompagner. N’hésitez pas à nous 
demander conseil.

F A I R E  U N  L E G S  À  M É D E C I N S  D U  M O N D E ,  C ’ E S T  P R O L O N G E R  S O N  E N G A G E M E N T .  L É G U E Z  N O U S  V O S  V O L O N T É S . 
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RENCONTRE
NOTRE ÉQUIPE  
À VOS CÔTÉS

Notre équipe est à votre disposition 
pour vous informer sur notre 
association et répondre à toutes 
vos questions concernant les legs, 
donations et assurances-vie.

Responsable du  
service legs, donations 
et assurances-vie

Catherine Bienvenu

01 44 92 14 42

Chargé des relations 
avec les testateurs

Johann Hoguin

01 44 92 14 36

Chargée de la gestion 
des assurances-vie et 
assistante aux relations 
testateurs

Marie-Françoise  
Travailleur

01 44 92 14 03

 Chargée de la gestion 
des legs

Isabelle Baudelicque

01 44 92 13 23

www.medecinsdumonde.org
Si vous avez d’autres questions, n’hésitez pas à nous les faire parvenir :

   à notre adresse postale : Médecins du Monde – service legs – 62 rue Marcadet – 75882 PARIS CEDEX 18

    par courriel : legs@medecinsdumonde.net ou à assurancevie@medecinsdumonde.net 
ou à contacter directement un membre du service legs.

Médecins du Monde est une association reconnue d’utilité publique par décret du 24.01.1989

UNE PENSÉE POUR NOS DONATEURS
Ils nous ont quittés et 

nous ont fait un legs. 

Nous leur rendons  

ici hommage.

Mme Antoinette Alonso• Mme Yvonne Barbaglia • Mme Gabrielle Beynis  
• Mme Marie Blond • M. Yves Bousquet • Mme Berthe Brossard • Mme Marie 
Buron • M. Léon Carasso • Mme Jeannine Chevolot • M. Paul Gohier • M. Pierrick 
Jago • Mme Paulette Loiseau • Mme Paulette Maury • Mme Cécile Rozieres  
• Mme Renée Ternaux • Mme Raymonde Vezinet 

     Soigner, témoigner et plaider 
sont nos objectifs 

Après son activité de médecine générale dans la marine 
nationale et en milieu hospitalier, le docteur Marc 
Raynal a choisi de rejoindre la Mission SDF de Médecins 
du Monde en tant que bénévole. C’était en 2010.

 Marc Raynal, bénévole de Médecins du Monde.

Que fait l’équipe de la Mission 
SDF de Médecins du Monde?

 Médecins du Monde sillonne les 
rues de Paris à la rencontre des 
locataires du trottoir, victimes de pré-
carité, parfois migrants ou réfugiés.

Soigner, témoigner et plaider sont 
nos objectifs à leur intention dans 
le présent et pour le futur.

Soigner, c’est se soucier de leur 
état de santé et de leur statut social 
afin de leur proposer une aide. Pour 
nous, interventions médicales et 
sociales se complètent.

Témoigner, c’est diffuser auprès 
des médias et des décideurs poli-
tiques l’histoire de ces enfants, de 
ces femmes et de ces hommes 
oubliés dont les conditions de vie 
indignes nous interpellent.

Plaider, c’est changer le regard sur 
ces populations et favoriser une 
grande réflexion sur le fonctionne-
ment d’un système dont nous 
constatons, dans la rue, les limites.

Parlez-nous de ces SDF…
 Ils ou elles sont des milliers à 

la fois visibles et invisibles. Jeunes 
ou âgés, ils sont riches d’une 
culture européenne, asiatique, 
africaine… Pour les uns, des 
ruptures familiales ou profession-
nelles les ont insidieusement 
conduits à vivre dehors ; pour les 
autres, la fragilité, le plus souvent 
psychique, les a fait trébucher 
hors du circuit ; pour d’autres 
enfin, les conditions politiques, 
économiques de leur pays les ont 
exilés vers la France.

Parlez-nous de votre travail 
pour eux…

 Le parcours débute par la créa-
tion de liens avec la personne 
rencontrée lors des tournées et se 
poursuit en fonction de la situation, 
soit par une orientation vers les 
structures d’urgence, soit vers les 
permanences d’accès aux soins 
de santé.

Mon action s’inscrit dans le soin 
aux naufragés de la rue et regroupe 
à la fois un aspect médical et social.
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